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Rapport moral
par Christophe LEPINE,
Président du Conservatoire des sites naturels de Picardie.

Chers adhérents,
Une nouvelle année… Un nouveau bilan moral… L’activité de notre association se développe. Et pour la pre-
mière année en 2007, depuis des positions raisonnables que nous avions prises en 2003 pour réorganiser le
Conservatoire et assurer une départementalisation harmonieuse, nous avons pu déroger à notre règle de
« développement de nos activités à moyens constants ». En effet, la mise en place de nos équipes dépar-
tementales avec le soutien régional des assistants de projets a permis de décupler notre capacité d’action.
Grâce à ce nouvel étage de la fusée Conservatoire nous avons pu développer de l’activité, ce qui nous a
conduit à créer de nouveaux postes de chargés d’études et chargés de missions pour renforcer notre capa-
cité d’action.
Certes, il nous faut mesurer ce développement de l’activité et veiller ensemble à ce qu’il soit harmonieux –
nous avons rencontré des difficultés humaines et des cas complexes dans la gestion de notre équipe salariée
suite à la création de l’antenne Aisne puis de l’antenne Oise dont les locaux ont été inaugurés cette année –
puis dans la surcharge de travail due entre autre à l hausse de l’activité et la pression toujours accrue des
contraintes administratives – Mais nous nous attelons à ce que ces difficultés soient transformées dans la
réussite au quotidien des projets de protection de la nature de notre structure…Je vous le garantis ! Plusieurs
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nouveaux emplois ont donc été créés, notamment
grâce aux emplois solidaires du Conseil régional de
Picardie.
Les actions transversales et régionales ont contribué à
développer notre statut de partenaire actif et de
conseiller des politiques publiques, notamment autour
des Communautés de communes mais aussi sur le
thème important dans notre région des mesures agri-
environnementales. Ce rôle de conseiller ne se subsiste
pas bien sur, et ne doit surtout pas le faire, à notre mis-
sion première de gestionnaire d’espaces naturels de
notre région mais contribue à participer à toutes les
dynamiques lancées dans notre Picardie. Ils trouveront
un écho particulier dans les différents schémas des
espaces naturels qui se mettent en place peu à peu.
Régionale et départementales, nous déclinons nos par-
tenariats dans chaque département en fonction des par-
ticularités locales… Dans l’Oise, 2007 a été l’occasion
de relancer la contractualisation de nouveaux sites,
après quelques années en stand-by… Grâce à une nou-
velle dynamique constatée avec une équipe largement
renouvelée, les partenariats, conventions de gestion et
baux emphytéotiques ont repris dans ce beau départe-
ment… Parmi les enjeux d’importance, nous avons
enfin relancé la dynamique de gestion de sites sur le ter-
ritoire du Parc Naturel Régional Oise pays de France, en
partenariat bien sûr avec le syndicat mixte qui le gère.
Nous devrions voir poindre les premiers fruits dès cette
année. Les partenariats avec l’ONF ou le CRPF ont éga-
lement continué à se développer, tandis que nous avons
entamé nos premiers travaux sur les marais de Sacy, en
attendant de clarifier notre rôle de gestionnaire de zones
humides auquel nous tenons et que je défendrai,
notamment auprès de notre partenaire le Conseil géné-
ral de l’Oise.
Dans la Somme, l’événement de l’année 2007 est sans
conteste l’aboutissement fructueux de négociations
entre le Conservatoire du littoral, le conseil général de la
Somme et votre association. Ces conventions confir-
ment notre rôle de gestionnaire privilégié sur les sites
naturels remarquables de la Somme et notamment de
la basse vallée de la Somme. Elle signe aussi le début
formidable d’un partenariat avec le Conservatoire du
Littoral qui sera d’ailleurs sûrement développée avec
son nouveau président, celui du Conservatoire du litto-
ral comme le nouveau président du Conseil général de
la Somme. 2007 a également vu une implication crois-
sante sur la Haute-Somme et sur Natura 2000 : sur ce
dernier point, plus que jamais le Conservatoire des sites
naturels de Picardie aura été un acteur important dans
notre région.
Dans le département de l’Aisne, le rythme de contrac-
tualisation ne s’est pas affaibli, bien au contraire, nous
obligeant même à freiner nos envies et les demandes
locales, nous avons d’ailleurs renforcé nos moyens
humains pour être plus efficaces et au service des habi-
tants et des collectivités locales du département certai-
nement le plus riche écologiquement… je ne citerai

comme exemple car vous retrouverez cela dans le bilan
d’activités que la convention avec le site prestigieux du
marais de Branges.
Voilà donc pour les points départementaux, départe-
mentalisation que nous avons renforcée ces dernières
années. Cette départementalisation touche à sa fin
aujourd’hui. Nous avons en effet déployé les équipes tels
qu’ils nous le paraissaient opportun pour répondre au
besoin local. Maintenant, le Conservatoire des sites
naturels de Picardie étant une structure régionale et
ayant vocation à le rester, nous allons avancer sur la
cohésion régionale de notre structure, nous devons ren-
forcer les échanges entre les équipes et créer plus de
projets communs d’envergure. Ces projets existent ou
sont en cours mais devront prendre une dimension
encore plus importante cette année. Nos services régio-
naux, comme le service technique ont aussi vu
l’augmentation de leurs effectifs, et même si pour cer-
tains d’entre eux, ils prennent leur poste dans un dépar-
tement, ils sont bel et bien au service de l’ensemble
régional du Conservatoire. Outre l’effectif, le matériel
nécessaire notamment aux chantiers ou encore les véhi-
cules ont été renouvelés.

Au chapitre général, nous avons avancé sur notre struc-
turation et la connaissance de notre association à
l’extérieur, en développant de nouveaux outils de com-
munication. J’en citerai deux qui me paraissent particu-
lièrement importants : une plaquette institutionnelle à
usage de ceux qui travaillent ou pourraient travailler
avec nous… et un guide du bénévole, destiné à faciliter
la connaissance et la vie des adhérents qui s’investissent
dans la vie de notre association… Cela s’inscrit pleine-
ment dans la volonté développée depuis 3 ans mainte-
nant avec la création du poste de Chargé de mission vie
associative. Autre dossier d’importance, la pérennisa-
tion, d’un poste au niveau du SIG (système
d’information géographique), outil devenu nécessaire à
la bonne marche de nos actions.
2007 a enfin été l’occasion de concrétiser et de finaliser
l’un des projets phares de notre année 2008 et qui pren-
dra place non loin d’ici, dans le Laonnois en septembre
prochain. Notre Conservatoire, sur notre proposition a
été choisi par le Conseil d’administration de notre
Fédération pour accueillir et organiser le Congrès natio-
nal qui se tient tous les deux ans dans une région fran-
çaise. Rendu possible grâce au soutien de nos
partenaires financiers habituels, il sera un rendez vous
important de la protection de la nature… Contrairement
à ce qu’on entend parfois, il ne sera pas l’occasion de
nous faire mousser, nous ! Mais il sera enfin une occa-
sion pour les nombreux acteurs de la protection de la
nature qui se rendront à cet événement couru de don-
ner une autre image de notre région, de leur faire
découvrir nos richesses exceptionnelles et de leur faire
changer d’avis sur la Picardie ! Il sera l’occasion
d’accueillir aussi les nombreux représentants des autres
Conservatoires en France et d’échanger en toute convi-

vialité … Il sera surtout, enfin !, une opportunité excep-
tionnelle pour le Conservatoire des sites naturels de
Picardie de montrer la qualité de ses actions et de faire
découvrir l’originalité, l’ambition et la variété de ses acti-
vités au service de la nature dans une région belle, diver-
sifiée et où l’on sait accueillir… Certes, le choix du lieu
de ce congrès qui se déroulera, je vous le rappelle du 17
au 21 septembre prochain dans le Laonnois, peut créer
des interrogations, mais nous veillerons à ce que, au
contraire, la tenue du congrès national des
Conservatoires d’espaces naturels au domaine de
l’Ailette soit l’occasion de mettre en œuvre les aména-
gements supplémentaires dont la nature a besoin. J’ai
demandé à nos partenaires de soutenir nos démarches
auprès de l’équipement en question pour que les préco-
nisations des études d’impact soient effectivement
prises en compte par le groupe Pierre et Vacances et
comme je m’y suis engagé auprès de vous par courrier,
je ne manquerai pas de vous tenir au courant des résul-
tats je l’espère positifs de ces contacts…
Quelque part, ce congrès des Conservatoires d’espaces
naturels représentera le début d’un autre événement
celui qui nous conduira l’an prochain aux 20 ans de
notre association… 20 ans déjà ! Il me semble encore
que les festivités que nous avons menées pour les 15
ans étaient le mois dernier… Pour ces 20 ans, bien sûr,
nous ferons la fête tous ensemble autour des sites et des
actions que nous menons, mais je peux déjà vous
annoncer un partenariat original qui démarrera dès
l’automne prochain… L’excellente formation de
l’Orchestre de Picardie sera en effet en résidence toute
l’année autour de nos sites naturels… Des concerts en
petite et grande formation seront organisés sur diffé-
rentes sites avec un concert final en grandes pompes à
Versigny fin juin 2009… Je voudrais aussi que pour ces
20 ans, vous tous, adhérents de notre structure, vous
participiez plus encore à la vie du Conservatoire et aux
orientations qui seront celles que nous prendrons. Les
élus que vous avez désignés pour diriger le
Conservatoire essaient de vous représenter du mieux
qu’ils le peuvent et de prendre les décisions les plus
conformes à celles que vous pourriez souhaiter et à la
défense de l’objet de notre association, c’est le seul, je
peux vous en assurer, désir qui nous anime. Mais, mal-
gré toute notre bonne volonté, nous percevons mal si
ces actions répondent à vos attentes et vos souhaits. Je
souhaiterais donc que vous contribuiez plus largement à
nos débats et vous solliciterai le moment venu pour que
vous preniez parti sur nos grandes orientations, pour-
quoi pas lors de notre prochaine assemblée générale…
Je forme le vœu que, plus que jamais, les actions entre-
prises en 2007 portent leur fruit en 2008 et à l’horizon
de cette échéance des 20 ans du Conservatoire des sites
naturels de Picardie.
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Rapport d’activités
par Sébastien Carolus,
Secrétaire du Conservatoire des sites naturels
de Picardie

Loin d’être exhaustif sur l’étendue des réalisations du
Conservatoire, ce rapport d’activités a pour objet de
vous livrer les éléments qui ont marqué l’année 2007 et
qui sont significatifs des actions poursuivies dans le
cadre de la mise en œuvre de la stratégie patrimoniale
et partenariale.

2007 se situe dans la continuité des partenariats insti-
tutionnels et financiers. Nos principaux partenaires sou-
tiennent fortement et en croissance financière les
actions que le Conservatoire entreprend. L’Etat, le
Conseil régional, les 3 Conseils généraux, les fonds
européens, les Agences de l’eau Seine-Normandie et
Artois Picardie, pour les principaux, contribuent au
financement de la gestion courante, de la restauration
et l’animation des sites naturels dont le Conservatoire
est gestionnaire, mais aussi au montage de nouveaux
projets de contractualisation et à l’apport du Conseil
aux collectivités. En outre, ils interviennent sur le sou-
tien de projets thématiques.
Le Conservatoire contribue aussi activement à
l’accompagnement de ses partenaires en intégrant
leurs attentes dans la mise en place de leurs politiques.

Le développement des partenariats

Avec l’Etat
Le programme 2007 a été marqué par les travaux
concernant la signature de contrats Natura 2000,
l’élaboration des chartes Natura 2000 et la préparation
de la matrice régionale. Nous avons choisi cette année
de vous présenter à la suite des rapports moral,
d’activité et financier, un phocus particulier sur la mise
en œuvre de natura 2000 par le Conservatoire. Cette
présentation témoigne de l’implication du
Conservatoire dans les dispositifs réglementaires natio-
naux.
Notre investissement a aussi été marqué par la refonte
des Mesures agro-environnementales. Plusieurs
réunions et échanges ont eu lieu avec les services de
l’Etat, les instances agricoles et les agriculteurs, elles
ont permis de conduire la mise en œuvre de 2 projets
de Mesures agro-environnementales territorialisées à
savoir : un dispositif MAE en Vallée de l’Oise permet-
tant à 13 agriculteurs de contractualiser plus de 345
hectares et dans la Somme à 5 éleveurs de contractua-
liser sur 36 hectares dans le cadre d’un projet pilote
concernant 3 réseaux de pelouses calcicoles.

AAvveecc  llee  CCoonnsseeiill  rrééggiioonnaall
L’année a été marquée par la contribution du
Conservatoire aux travaux concernant l’élaboration du
schéma régional du patrimoine naturel. Travaux qui
sont essentiels pour une politique partenariale concer-
tée pour la protection des milieux naturels en Picardie.
En juin, le Conservatoire a remis une étude de proposi-
tion de « priorisation » des interventions sur les sites

naturels du Conservatoire. Etude qui fait son chemin en
Picardie et en France auprès des acteurs intervenants
sur la gestion des espaces naturels.

L’année 2007 a vu la refonte de l’outil « Gestion de ter-
ritoire », démarche élaborée en Picardie animée par les
Chambres d’Agriculture avec l’appui des Fédérations
des Chasseurs, du Centre Régional de la Propriété
Forestière, du Conservatoire des sites naturels de
Picardie et de Picardie Nature. Le financement des
mesures des contrats Gestions de Territoire provient du
Conseil Régional de Picardie. « Gestions de Territoire »
propose des solutions paysagères et environnemen-
tales sous la forme de contrats de 5 ans et d’aide à
l’investissement. Le Conservatoire s’est impliqué forte-
ment pour l’élaboration des nouvelles mesures du pro-
gramme 2007-2013. 

AAvveecc  llee  CCoonnsseeiill  ggéénnéérraall  ddee  ll’’OOiissee
L’investissement du Conservatoire a porté sur les tra-
vaux d’élaboration du schéma des Espaces naturels
sensibles de l’Oise et la simplification administrative
des dossiers. Le département de l’Oise est maintenant
éligible au FEDER pour la gestion de sites. Le budget
2008 Isarien a donc été complètement retravaillé. 

AAvveecc  llee  CCoonnsseeiill  ggéénnéérraall  ddee  ll’’AAiissnnee
Le Conservatoire participe à la gestion et la valorisation
du premier site naturel acquis par le Conseil général, à
savoir les prairies de Monampteuil situées au sein du
parc de loisirs « Axoplage ». La participation du
Conservatoire à une formation à destination des ser-
vices de la voirie départementale est un exemple parmi
d’autres de la volonté toujours croissante du départe-
ment d’inclure les problématiques environnementales
au sein de ses différentes politiques et d’y associer le
Conservatoire. 

AAvveecc  CCoonnsseeiill  ggéénnéérraall  ddee  llaa  SSoommmmee
En complément de la convention d’objectifs, une
convention de délégation de la gestion des propriétés
départementales acquises au titre des Espaces Naturels
Sensibles entre Amiens et Abbeville a été rédigée pour
une mise en œuvre en 2008. A travers cette conven-
tion, le lancement de la gestion écologique des terrains
acquis se trouvera facilitée. Elle concerne à ce jour 4
sites pour environ 70 hectares. 

AAvveecc  ll’’AAggeennccee  SSeeiinnee--NNoorrmmaannddiiee
La convention de partenariat avec l’Agence de l’Eau
Seine Normandie concernant le département de l’Oise
pour la mise en place « d’une cellule d’assistance tech-
nique zones humides » a permis de mettre en perspec-
tive la réalisation de travaux dans les marais de
Sacy-le-grand, en Vallée d’Automne, en Pays de Bray,
dans les marais de Bresles, et pour la préservation des
populations d’Agrion de Mercure. Le partenariat est
toujours en recherche de consolidation avec les parte-
naires isariens.

AAvveecc  ll’’AAggeennccee  AArrttooiiss--PPiiccaarrddiiee
L’Agence de l’Eau Artois-Picardie a confirmé son sou-
tien aux actions du Conservatoire sur les zones
humides, notamment dans la vallée de la Somme. Une
étude de faisabilité pour la restauration d’une partie du

cours d’eau du Pendé a été initiée dans l’optique de
déposer un « projet pilote » dans le cadre du IXème pro-
gramme.

LLee  ssoouuttiieenn  ddee  ffoonnddaattiioonnss  oouu  dduu  pprriivvéé
Gaz de France a co-financé l’étude sur la « priorisa-
tion » des interventions sur les sites naturels. Le sou-
tien de la délégation Picardie se porte toujours sur des
dossiers régionaux et novateurs. Ce soutien est relayé
auprès de Gaz de France national.
La Caisse d’épargne de Picardie a apporté 10500 euros
permettant l’acquisition d’un quad. Ce matériel permet
maintenant à l’équipe d’organiser des chantiers avec
nos partenaires en diminuant les tâches de transport du
matériel et des rejets pour se concentrer sur la gestion.
EDF est intervenu ponctuellement pour co-financer
l’aménagement du sentier des personnes à mobilité
réduite de la réserve naturelle de Boves.
Le Crédit agricole de l’Aisne par le biais de la Caisse
locale de Guise a participé au financement du sentier
du site de Tupigny.

LL’’aassssiissee  ppaarrtteennaarriiaallee
L’année s’est aussi structurée autour d’une collabora-
tion étroite entre le Conservatoire du littoral, le Conseil
général de la Somme et le Conservatoire. Ce travail
conduit à la signature d’une convention cadre
d’importance avec le Conservatoire pour l’acquisition
par le Conservatoire du littoral et la gestion des zones
humides intérieures par le Conservatoire entre Abbeville
et Amiens sur les zones de préemption du Conseil
général. En 2008, ceci débouche sur le lancement offi-
ciel du forum des zones humides visant à articuler tous
les outils de protection des zones humides. Première
convention de ce genre au niveau national.
L’ONF et le Conservatoire signeront leur convention
cadre au cours de cette assemblée générale 2007,
convention dont l’objet est la mise en synergie des
nombreuses collaborations entreprises par les deux
structures depuis plusieurs années et déclinant la
convention signée entre notre fédération et l’Office
National des Forêts.
Au point de vue scientifique, le Conservatoire a renfor-
cé ses collaborations avec le Conservatoire botanique
de Bailleul notamment avec les contributions
conjointes pour les schémas des Espaces Naturels
Sensibles en cours et le schéma régional mais surtout
sur des projets ambitieux comme la méthodologie de
« priorisation » des interventions et le projet de renfor-
cement des espèces menacées sur les sites du
Conservatoire.
Le Conservatoire a recherché de nouvelles formes de
partenariat avec le monde de la chasse et intègre de
plus en plus dans ses projets les problématiques halieu-
tiques.
Le département de l’Oise a vu se développer avec le
Parc naturel régional Oise Pays de France et le Centre
régional de la propriété forestière un cadre de travail
commun pour la contractualisation et la gestion des
sites du territoire.
A noter entre autre, la dynamisation des collaborations
avec la Chambre d’agriculture de l’Aisne sur le
Document d’objectifs du bocage du Franc Bertin et lors
du colloque « Agri-peron », visant à améliorer les pra-
tiques culturales sur la totalité d’un bassin versant.
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La maîtrise foncière et d’usage 
au 31 décembre 2007

EEvvoolluuttiioonn  ddeess  ccoonnttrraaccttuuaalliissaattiioonnss
La contractualisation 2007 marque une croissance
jamais réalisée. Ceci étant évidement le fruit d’années
de travail et d’investissement, et à mettre au regard de
l’année électorale 2008, devant être plus calme pour les
contractualisations avec l’installation des nouvelles
équipes, mais nécessitant un fort investissement de
présentation.
La cellule “base de données et cartographie” a remis à
plat toutes les informations sur les conventions et pro-
fessionnalisé le traitement des enregistrements concer-
nant les contractualisations, ceci dans le cadre de notre
convention pluriannuelle avec l’Etat et avec le soutien
du Conseil régional.

Le Conservatoire poursuit sa dynamique de contrac-
tualisation : 23 sites contractualisés et 10 extensions.
Le réseau de sites gérés appuie la politique de territo-
rialisation de la gestion et s’accompagne des
démarches d’économies d’échelles entreprises par le
Conservatoire.
Ce qui m’amène, à vous annoncer que le Conservatoire
intervient sur 2175 hectares en gestionnaire direct sur
117 sites et sur 5 635 hectares en assistance à la ges-
tion sur 14 sites.
923 hectares sont gérés dans l’Aisne pour 48 sites
549 hectares sont gérés dans la Somme pour 32 sites
703 hectares sont gérés dans l’Oise pour 37 sites
Les proportions par type de milieux des surfaces que
nous gérons représentent 45 % de milieux humides et
45 % de milieux secs, et 10 % de plans d’eau.

MMooddeess  ddee  mmaaîîttrriissee  ffoonncciièèrree  
eett  dd’’uussaaggee
Le Conservatoire gère en propriété propre 17 % des
sites hors assistance à la gestion. L’an passé ce taux
représentait 22,5 % des sites gérés. Le choix straté-
gique effectué concernant le partenariat se reproduit
dans ces statistiques. Le Conseil d'administration
n’écarte pas les projets d’acquisition, cependant
lorsque des collectivités sont propriétaires ou souhai-
tent se porter acquéreur d’un espace naturel, le
Conservatoire privilégie la signature de conventions, de
baux emphytéotiques, de baux civils, facilitant ainsi la
participation de la dite collectivité au projet de préser-
vation de la biodiversité et à l’intégration des sites dans
la vie locale.

LLaa  rréégglleemmeennttaattiioonn  ddaannss  llaa  ggeessttiioonn
110 sites en gestion pour 2092 hectares et 11 sites en
assistance à la gestion pour 5557 ha sont inventoriés
en ZNIEFF.
Les 2/3 des sites, soit 73 sites en gestion pour 1695
hectares, et 9 sites en assistance à la gestion pour 562
ha sont situés en zone Natura 2000.
11 sites en gestion pour 300 hectares et 1 site en assis-
tance à la gestion pour 47 ha bénéficient de mesures
de protection réglementaires telles que les Arrétés de
Protection de Biotope, Réserves Naturelles Nationales,
Réserve Naturelle Régionale.

LLeess  nnoouuvveeaauuxx  ssiitteess  22000077  
Vous comprendrez que vous présenter en détail les 33
nouveaux espaces gérés serait très long. Voici rapide-
ment, les apports des contractualisations :

Pour l’Aisne 
Le Marais de Branges est l’unique tourbière alcaline à
caractère continental à Laîche de Davall de Picardie, à
noter la présence de deux autres espèces végétales
dont les dernières stations actuellement connues de la
région sont sur ce site, à savoir la Grassette du Portugal
et la Linaigrette à larges feuilles.
Les prairies de Presles-et-Thierny sont une prairie de
fauche paratourbeuse avec un cortège floristique
exceptionnel : Serratule des teinturiers, Gaillet boréal,
Orchis morio et sans équivalent dans la région.
Probablement seul exemple de ce type dans le nord de
la France dans cette état de conservation.
Les Creuttes de Moulins est une des cavités majeures
pour la région pour le Grand-Rhinolophe avec présen-
ce d'une des trois plus importantes colonies
d'hibernation et une des rares (peut-être deux) colonies
de reproduction actuellement connues en cavité.
L'Etang de Blangy à Hirson est un des très rares sites
avec des végétations des vases exondées à Scirpe
épingle. Présence d'une station de Lastrée du chêne,
fougère exceptionnelle et gravement menacée de dis-
parition dans la région. 
Sur les landes de Montaigu, la dernière population de
Genêt poilu du département non encore contractuali-
sée car les quatre autres populations sont présentes sur
les sites de Royaucourt, Versigny et Cessières), à noter
la présence de landes à Myrtille.
Enfin, sur les propriétés de Monsieur Plusse à Oeuilly,
nous avons retrouvée la dernière station régionale
connue pour la Gentiane Ciliée. 

Dans l’Oise
La friche des Montmille à Fouquenies accueille la plus
importante population de phalangère rameuse du
département.
Le château de Troissereux abrite la plus nombreuse
population parturante de Grand Murin de Picardie.
Le marais de Berneuil à Cambronne-les-Clermont
constitue la seule tourbière de pente protégée à ce jour
dans le département de l’Oise. Le Conservatoire, la
commune de Monceaux et le syndicat des Marais de
Sacy conjuguent maintenant leur efforts pour mieux
prendre en compte le patrimoine naturel des commu-
naux ed Monceaux. La Gentiane pneumonanthe,
menacée de disparition en Piacrdie, est présente en
abondance sur ces deux sites.
Le Conservatoire intervient aussi pour la préservation
des dernières populations de Genêt ailé et de Serratule
des teinturiers de l’Oise au milieu des landes d’Allonne,
près de Beauvais.
De plus, le Conservatoire complète son action en Vallée
de l’Automne en oeuvrant auprès des communes de
Saint-Vaast-de Longmont et de Béthisy-Saint-Martin à
la restauration des pelouses.

Dans la Somme
Avec l'intervention  dans les marais emblématiques de
la Haute Somme, l'action du Conservatoire devient de
plus en plus significative pour la préservation de la

Grande Douve, protégée au niveau national, ainsi que
le Peucédan des marais et la Fougère des Marais. En
effet, la Picardie et plus particulièrement la vallée de la
Somme, est un territoire important au niveau national
pour ces espèces typiques des marais tourbeux et nous
avons une réelle responsabilité pour la conservation de
ces espèces.
Par ailleurs, avec la convention à Fortmanoir, c'est un
premier pas concret, qui sera à renforcer, avec le pro-
priétaire pour assurer la préservation des prairies tour-
beuses comptant parmi les plus remarquables de la
Somme. Elles hébergent 14 espèces végétales d'intérêt
patrimonial avec notamment une des dernières stations
de Gentiane Pneumonanthe.

Réseau de sites & conseil

LLee  ccoonnsseeiill  aauuxx  ppoolliittiiqquueess  ppuubblliiqquueess
Les  actions de concertation entreprises au titre des
mesures agro-environnementales ou de Natura
2000 permettent ainsi au Conservatoire d’initier des
démarches nouvelles pour les communes, citons cette
année pour illustrer mon propos, dans l’Aisne, le parte-
nariat mis en place avec l’Association Syndicale des
Marais Septentrionaux du Laonnois pour la prise en
compte du patrimoine naturel des fossés des Marais de
la Souche est un autre exemple de l’action du
Conservatoire pour la prise en compte par d’autres
acteurs du patrimoine naturel sur les territoires.
Dans l’Oise, en déclinaison de la convention de parte-
nariat avec le Syndicat des Marais de  Sacy, le
Conservatoire a pu monter deux contrats Natura 2000
couvrant quelques dizaines d’hectares. En Vallée de
l’Automne, nous travaillons avec le bureau d’études
Ecothème à la pérennisation de la contractualisation
engagée dans le cadre de l’animation Natura 2000. 
Enfin, la commune de Morcourt dans la Somme :
l’intervention du Conservatoire au titre de natura 2000
a permis d’ajouter par la Commune, un cahier des
charges aux baux de pêche signés sur son territoire et
à lancer une démarche d’épuration des eaux pluviales
polluant son marais. Le Conservatoire a apporté des
éléments techniques nécessaires au montage du projet
d’acquisition de l’ancien camp de Saint Fuscien par
Amiens Métropole, vaste pelouse calcicole aux portes
d’Amiens.

LL’’iinnggéénniieeuurriiee  ddee  pprroojjeettss  
eett  lleess  iinntteerrccoommmmuunnaalliittééss
Le travail avec les intercommunalités, thème de notre
assemblée générale est devenu un maillon incontour-
nable tant dans le développement de la prise en comp-
te du patrimoine naturel dans notre région, mais aussi
en terme de développement partenarial, axe fort de
notre stratégie. 3 exemples de collaborations vous
seront ainsi présentés en seconde partie de l’après-midi
à ce sujet.

LLee  ccoonnsseeiill  eenn  ggeessttiioonn  
5635 hectares font l’objet de conseil en gestion sur site.
Le conseil en gestion est utilisé comme un outil pour,
soit débuter une collaboration, le temps au partenaire
d’apprendre à nous connaître comme à Long,dans la
vallée de la Somme où la commune a validé un bail fin
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2007 après une convention provisoire à l’occasion de
laquelle un diagnostic du site et une concertation avec
les acteurs locaux ont été conduits soit pour intervenir
sur un espace sur lequel les solutions de gestion et le
territoire concerné comportent des particularités
propres, tel le cas du Camp militaire de Sissonne, soit
parce que la maîtrise foncière totale n’est pas utile en
raison du patrimoine présent ou de l’utilité du site,
comme site relais dans le réseau partenarial et patri-
monial.

La gestion de sites

LLee  ppââttuurraaggee
Nous avons embauché 2 agents techniques saisonniers
pour le suivi du pâturage. Cette expérience a permis de
consolider concrètement les liens avec les éleveurs et
d’avoir une meilleure réactivité et un meilleur suivi des
troupeaux et des sites. 
En 2007, 582 Ovins, 130 Caprins, 57 Equins et 402
Bovins ont pâturés des sites gérés par le Conservatoire,
soit 1171 bêtes.

LLeess  ggrraannddss  ttrraavvaauuxx  ddee  rreessttaauurraattiioonn

Pour la Somme
Achèvement du sentier accessible aux personnes à
mobilité réduite dans la Réserve naturelle de Boves en
complément de la mise en œuvre d’un contrat Natura
2000 qui, quant à lui, a permis en 2007 de restaurer
des milieux aquatiques et de mettre en oeuvre des tests
de lutte contre la Renouée du Japon (espèce envahis-
sante).
Achèvement de l’équipement en clôture du larris
d’Hangest-sur-Somme au total, près de 6000 m de clô-
tures posées.

Pour l’Aisne
Pour l’Aisne on peut citer la poursuite des aménage-
ments sur de nombreux sites pour le retour d’un entre-
tien par pâturage avec en particulier la réalisation du
premier test de pâturage bovin sur la réserve naturelle
des landes de Versigny. L’équipe technique a également
réalisée de nombreuses actions de gestion au profit
d’espèces menacées dans la région comme l’Anémone
sauvage et le Gentiane croisette dans le camp de
Sissonne. 

Pour l’Oise
L’équipe technique a passé une grande part de son
temps à l’exportation de produits de coupe, de fauche

ou d’étrépage. Elle a, en particulier, contribué à la mise
en place des parcs de contention des pelouses de
Moulin-sous-Touvent et du larris de Baybelle à
Rocquemont,ainsi qu’aux travaux de restauration des
Marais de Bourneville à Marolles : faucardage de nénu-
phar et étrépage notamment.

AAmméélliioorraattiioonn  ddee  ll’’aaccccuueeiill  dduu  ppuubblliicc
Quelques sites naturels gérés par le Conservatoire dis-
posent d’un véritable sentier d’interprétation (Boves,
Blangy-Tronville, Manicamp, Péroy-lès-Gombries,
Bailleul-sur-Thérain, Coincy…). Il est important de pou-
voir, dans l'avenir, réaliser une planification
d’équipement qui assure une répartition géographique
la plus homogène possible sur tout le territoire de la
Picardie, ainsi qu’une bonne représentativité des
milieux naturels visités et tout cela en tenant compte
des sites déjà équipés, ou en devenir, par les autres ges-
tionnaires. Pour cela, le Conservatoire a recensé l'offre
existante en sites équipés. Les résultats de cette étude
ont permis de faire apparaître au 31 mai 2007 que 109
sites naturels en PIcardie, dont 54 sont gérés par le
Conservatoire, disposent d'un niveau d'équipement
couplant sentier et panneaux, alors que 51 sites natu-
rels, dont 15 sont gérés par le Conservatoire sont équi-
pés uniquement de panneaux. 
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La planification dans le temps et dans l’espace devra
maintenant nous permettre de compléter progressive-
ment un réseau attractif et homogène, ouvert au grand
public et aux scolaires, sur l’ensemble de la région et
faciliter aussi les choix d’investissement à venir. 
Avoir des sites naturels équipés et gérés répond égale-
ment à un fort besoin des organismes liés au tourisme
le Conservatoire est très souvent initiateur dans ce
domaine et a su créer, notamment en dehors des pôles
touristiques déjà réputés, une offre de découverte natu-
re nouvelle et en demande croissante.

LLaa  pprréévveennttiioonn  ddeess  rriissqquueess  
ssuurr  lleess  ssiitteess  ::  ééddiittiioonn  ddee  ccaahhiieerrss  
««  mmaaiinnss  ccoouurraanntteess  »»  
En lien avec l'accueil du public et pour devancer
d'éventuels problèmes liés à la sécurité, le
Conservatoire a mis en place des cahiers nommés
« mains courantes » pour chacun des sites qu'il gère.
Ces documents sont destinés à faire le suivi qualitatif
des aménagements de sites (sur site et attenants) dans
une démarche d’accueil du public (y compris sites ou
secteurs interdits au public, ex. : cavité souterraine). Il
permet également, en cas de litige ou de “compte à
rendre” de certifier que nous mettons en œuvre tous les
moyens en notre possession pour assurer l’accueil du
public et sa sécurité.

33  pprroojjeettss  dd’’aamméénnaaggeemmeennttss  
ppoouurr  ll’’aaccccuueeiill  ccoonnssééqquueennttss
• 2ème phase d'équipement de la Réserve Naturelle de
Boves pour l'accueil des personnes à mobilité réduite ;
• Réalisation d'une étude de faisabilité pour
l'équipement de la Réserve Naturelle de Boves pour
l'accueil des personnes déficientes visuelles et audi-
tives ;
• Mise en place de 5 passerelles pour sécuriser l'accueil
du public à Bourdon.

LLeess  1122  vviissuueellss  ssuurr  ssiittee  rrééaalliissééss  
• panneau d'interprétation du paysage et des espaces
naturels de la Falaise de Tupigny
• panneau dans la cavité de Colligis-Crandelain
• panneau APPB et petite signalétique directionnelle à
Coincy
• panneaux de présentation de site à Urcel
• panneaux de présentation de site à Parfondru
• panneaux de présentation de site aux Bruyères de
Rocq à Cessières
• panneaux de présentation de site à Marchais
• panneau de présentation de site à Chauny
• panneau de présentation de site à Royaucourt-et-
Chailvet
• fléchage du sentier de visite à Bailleul-sur-Thérain
• panneau d'information sur le chantier à Feigneux
• panneau d'information sur le chantier à Allonne
• nouveau panneau d'accueil avec carte de la Réserve
Naturelle de Boves

L’ assise citoyenne et bénévole 
On dénombre 512 adhérents au 31 décembre 2007,
résultat en progression par rapport à 2006 qui comptait
475 adhérents.

RReennffoorrcceemmeenntt  dduu  bbéénnéévvoollaatt  
eett  ddee  llaa  ddiimmeennssiioonn  ssoocciiaallee
418 personnes ont participé à l’un des 43 chantiers
grand public, ce qui représente environ 3650 heures de
bénévolat. Environ 1000 élèves de collèges, lycées, for-
mation professionnelle type CFPPA,  ont participé à des
chantiers nature organisés en semaine soit plus de
5000 heures de bénévolat.
La mise en place d’un suivi par les fiches de missions
pour les bénévoles a permis à ceux-ci de s’investir
d’avantage de façon autonome. Ce qui représente une
centaine d’heures à effectuer des travaux de chantier en
autonomie complète.
En tout, hors investissement des membres du Conseil
d'administration et des Conservateurs bénévoles, le
renforcement de la mise en place du bénévolat a per-
mis, de mieux comptabiliser les participations béné-
voles mais aussi d’augmenter les partenariats, en 2006,
le bénévolat sur site représentait 4000 heures, on
dénombre 8750 heures pour 2007, soit plus du double.
De même une dynamisation des Conservateurs béné-
voles s’est engagée avec la mise en place de réunions
de travail avec les Conservateurs visant à l’intégration
des nouveaux candidats et invitant des Conservateurs
bénévoles potentiels 
Le réseau des Conservateurs bénévoles s’est étoffé de
3 personnes portant le nombre de contrat de
Conservateur signés à 21 et les candidatures sont plus
régulières permettant de renforcer le réseau des
Conservateurs bénévoles.
Le développement de l’assise associative par la mobili-
sation du monde étudiant à l’aide de stands dans les
facultés s’est poursuivi afin de sensibiliser au rôle du
Conservatoire et d’impliquer les étudiants dans les
chantiers nature. Ces actions ont permis de développer
les contacts avec les enseignants, les associations et les
élèves au sein de plusieurs universités. Le guide du
bénévole dont la réalisation s’est achevée fin 2007,
devrait asseoir ces développements. 

LL’’iinnttééggrraattiioonn  ddee  ssttaaggiiaaiirreess
Le Conservatoire a accueilli au cours de l’année 2007,
19 stagiaires, ces interventions représentant près de
860 journées de travail.
Ces stagiaires sont issus de formations diversifiées
allant du Master, licence  BTS, BAC, BEPA au stage de
découverte de l’entreprise des élèves de 3ème.
Ils sont intervenus au sein du Conservatoire sur des
durées allant de 3 jours à six mois selon le cursus sco-
laire entrepris et l’objectif de la mission.

L’intégration de stagiaires fait partie du quotidien du
Conservatoire. C’est une volonté forte, animée par
l’équipe, représentant un véritable investissement pour
la formation de futurs professionnels.

Quelques éléments 
sur la communication

SSiittee  IInntteerrnneett
Une rubrique « l'actualité des bénévoles » a été créée,
elle permet de mettre l’accent sur la participation des
bénévoles aux activités de chantier nature et de stands.
A chaque occasion, un compte rendu photographique
permet de remercier les participants et a également
pour objectif de donner envie à d'autres de s'investir en
mettant en lumière les différentes possibilités offertes. 

RReevvuuee  ddee  pprreessssee
Environ 350 communiqués de presse ont été transmis
aux journaux et autres médias de la région pour faire la
promotion des activités de chantiers et sorties nature
ainsi que des autres événements proposés par le
Conservatoire. 195 articles de presse ont pu être recen-
sés. 

MMaanniiffeessttaattiioonnss  dd’’eennvveerrgguurree
Outre les 10 interventions lors de colloques, congrès
nationaux et régionaux de l’équipe, chaque année
maintenant le Conservatoire organise un événement
phare de communication. En 2007, le colloque « Agir
ensemble pour les zones humides » a réuni 110
acteurs de l’eau et des milieux aquatiques se sont
réunis le jeudi 22 février 2007 à Samoussy. Les thèmes
principaux de ce colloque ont été la présentation
d’expériences locales, régionales, extra-régionales et
nationales entreprises par une pluralité d’acteurs et des
enjeux autour de la préservation et la restauration des
zones humides de Picardie suivie d’une visite de terrain.
La sensibilisation des élus, et la notion de contractuali-
sation étaient les maîtres mots de cette journée qui se
voulait pédagogique afin de bien expliquer les
méthodes de concertation et de consultation néces-
saires pour permettre une gestion optimale des zones
humides et les élus de Communautés de communes,
de communes et de structures intercommunales ou
syndicales étaient bien au rendez-vous.

SSeemmaaiinneess  rrééggiioonnaalleess  
ddee  ll’’eennvviirroonnnneemmeenntt  
ssuurr  llee  tthhèèmmee  ddee  llaa  bbiiooddiivveerrssiittéé
Les « Semaines Régionales de l’Environnement » por-
tées par le Conseil régional sur le thème de la biodiver-
sité ont impliqué le Conservatoire dans 32 animations
dont 10 sorties nature, 12 chantiers nature et 10 confé-
rences-débat. Ces manifestations ont attiré en moyen-
ne 40 personnes, et au total environ 800 visiteurs

55  rreeppoorrttaaggeess  oonntt  ééttéé  rrééaalliissééss  
ppaarr  ll''iinntteerrmmééddiiaaiirree  ddee  FFrraannccee  33  PPiiccaarrddiiee
• le 21 avril, au Plessis-Brion, collaboration
Conservatoire/Lafarge granulats pour la mise en valeur
du site.
• le 12 juin, à Urcel, pour la présentation du patrimoi-
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ne naturel et la gestion du site
• le 18 juillet à Belloy-sur-Somme, présentation du
chantier de lutte contre la jussie
• le 13 septembre, présentation de la notion de biodi-
versité dans le cadre des semaines régionales de
l'environnement
• le 20 septembre, à Bailleul-sur-Thérain, conférence
de presse dans le cadre des semaines régionales de
l'environnement.

DDooccuummeennttss  ddee  ccoommmmuunniiccaattiioonn  pprroodduuiittss
Le Conservatoire a édité ou participé à l’édition de plu-
sieurs documents tels que :
Pour la communication générale
• 2 calendriers semestriels de sorties et chantiers natu-
re
• 4 lettres d’informations
• 1 plaquette/pochette à caractère institutionnel pour la
présentation des activités et de la stratégie d'action du
Conservatoire
• 1 « guide du bénévole » destiné à dynamiser
l'investissement personnel du public pour la restaura-
tion et la préservation du patrimoine naturel de Picardie

• 1 enquête auprès de plus de 200 structures pour
connaître l'offre en matière de sites naturels ouverts au
public
• 1 flyer de présentation des animations estivales de la
RN de Boves
• 1 livret guide pour le sentier de visite de Blangy-
Tronville, ainsi qu'un flyer et une affiche pour annoncer
la fête du marais
• 1 dépliant de présentation de la démarche de mise en
valeur de l'ancien camp militaire de Saint-Fuscien
• 1 livret de conte Cambronne-lès-Clermont
• 1 lettre d'information de la Réserve Naturelle de
Versigny
• 1 document de présentation de la démarche
d'aménagement de l'ancienne exploitation de sable à
Royaucourt et Chailvet
• 1 mise a jour complète de la mallette pédagogique de
la RN de Boves
• 1 carte de voeux
• 1 invitation à l'assemblée générale du Conservatoire
• 72 affiches de promotion des chantiers nature et sor-
ties nature
• la participation à la création de l'exposition sur les
espaces naturels de l'Oise aux côtés du Conseil général
de l'Oise, et animation de cette exposition présentée
durant un mois dans le hall du Conseil général

• 6 invitations pour des présentations ou des inaugura-
tions 

La mission scientifique

CCoonnsseeiill  sscciieennttiiffiiqquuee
En 2007, le Conseil scientifique a connu une baisse
d’activités liée aux manques de disponibilités des
membres bénévoles : le second Conseil a du être
ajourné faute de participants.
Les tentatives de recrutement de nouveaux membres
plus disponibles n’ont pas porté leurs fruits : les natu-
ralistes expérimentés sont souvent très sollicités et peu
disponibles.
Beaucoup de Conservatoires en France n’organisent
qu’une seule réunion annuelle du Conseil Scientifique
portant sur des thématiques transversales ou straté-
giques particulières.
En collaboration étroite avec le Président du Conseil
Scientifique, les formes d’échanges scientifiques plus
allégées et plus efficaces ont été mises en place.
L’essentiel des échanges concerne maintenant des pro-
blématiques transversales, valables sur l’ensemble de la
région ou sur plusieurs sites. Ainsi en 2007, la réunion
du Conseil scientifique a concerné en priorité la théma-
tique transversale des « suivis scientifiques et tech-
niques des effets du pâturage, avec l’exemple visité sur
le terrains des sites de La Chaussée-Tirancourt
(pelouses, prairies humide) et Belloy (marais tourbeux
alcalin).

PPllaannss  ddee  ggeessttiioonn  
Tous les nouveaux plans de gestion intègrent mainte-
nant une analyse de la fonctionnalité interne et externe
des sites ou des réseaux de sites : les liens entre les
sites proches sont analysés ; les enjeux de maintien ou
rétablissement des connexions écologiques sont identi-
fiés.
Peu de gestionnaires de milieux naturels incorporent ce
type de réflexion sur la fonctionnalité des réseaux de
sites en France à l’heure actuelle.
42 sites font l’objet d’une remise à plat de leur plan de
gestion actuellement.

Nous avons aussi mis en place une base de données
sur travaux réalisés sur les sites, ce qui amorce une
meilleure évaluation de nos actions.

Lumière sur un projet
Enfin, nous avons choisi de vous présenter un projet
régional ayant une déclinaison expérimentale dans
l’Aisne, projet qui témoigne du dynamisme du
Conservatoire dans la conduite de projets innovants et
structurants. Soutenu par l’Etat et du Conseil régional.

Le projet « Corridors & territoires » comprend 3
volets : une cellule d’assistance technique, la réalisa-
tion d’une plaquette de communication sur les corri-
dors en Picardie ainsi qu’une action départementale
innovante s’inscrivant dans la démarche appliquée à la
Communauté de communes du Chemin des dames. 
• 1er volet : la cellule d’assistance technique a permis
en 2007 d’apporter des éclairages spécialisés sur les

réseaux et corridors pour de nombreuses études
d’impacts ou projets d’infrastructures : routes, canal
Seine-Nord, carrières, CET, éoliennes…, sur les docu-
ments d’urbanisme. 
La mise en ligne de nombreuses données (cartes syn-
thétiques) issues du projet « Réseaux de sites et
d’acteurs » a permis d’alléger le travail de réponse aux
sollicitations des partenaires.
De nombreuses structures (PNR, collectivités, bureaux
d’études, Conservatoires et autres associations, sta-
giaires…) ont demandé de recevoir le CD Rom réalisé
avec le Réseaux de sites et d’acteurs, quasiment épuisé
fin 2007.
Ce travail a été présenté au groupe national
« Corridors » de la Fédération des Parcs Naturels et la
Région Rhônes-Alpes l’intègre dans son schéma du
patrimoine naturel.

• 2ème volet  : la plaquette « Réseaux et corridors éco-
logiques » a été pré-définie en 2007 et est en cours de
finalisation début 2008. Elle est à destination d’un large
public et se veut esthétique, didactique et synthétique
et passe-partout (affiche à déplier). Elle sera diffusée
notamment pendant le Congrès.

• 3ème volet : sur le territoire du Chemin des Dames,
2007 a été consacrée à l’élaboration de plusieurs docu-
ments cadre qui ont pour objectif d’associer tous les
acteurs concernés par la prise en compte, de la gestion
et de la valorisation du patrimoine naturel à l’échelle du
territoire de la communauté de communes du Chemin
des Dames. Cette démarche vous sera plus précisé-
ment présentée lors des tables rondes.  Parallèlement à
la rédaction de ces documents des études sur la fonc-
tionnalité du territoire se sont poursuivies.
Une étude a plus particulièrement concernée la réalisa-
tion d’un état zéro de la répartition de l’Azuré des coro-
nilles (Plebejus argyrognomon) papillon
particulièrement menacé en Picardie. Ce travail per-
mettra début 2008 la définition d’un plan d’action et la
mise en œuvre des premières mesures de préservation
avec les acteurs concernées dans le courant de l’année. 
Une étude sur la fonctionnalité du paysage pour les
populations de chauves-souris, en particulier de Grand-
Rhinolophe a été également menée. Cette étude met
en évidence l’intérêt de mise en place de linéaire de
haies sur certains secteurs. Elle illustre également les
menaces qui pèsent sur les Grand et Petit rhinolophe
en raison du risque de voire progressivement l’élevage
bovin disparaître de ce territoire. 

Enfin, une analyse de localisation des jachères par rap-
port à la fonctionnalité  du réseau de pelouses sèches a
également été réalisée afin d’orienter localement la
mise en œuvre des mesures agro-environnementales.
Malheureusement l’évolution de la réglementation agri-
cole concernant la mise en place des jachères et le
financement des MAE liées remettent en cause forte-
ment leur mise en œuvre. 

Le Conservatoire travaille en 2008 à faire des proposi-
tions sur cette thématique pour présenter un argumen-
taire scientifique et technique auprès de l’Etat, la
Région et du monde agricole pour la prise en compte
des jachères dans la gestion écologique.
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rapport financierrapport financier

Les comptes de l’exercice 2007 traduisent la poursuite
d’une forte progression de l’activité déjà sensible depuis
2004. Les résultats tant techniques que financiers mon-
trent que faire tourner à plein régime et en tant réel le
mécanisme des partenariats permet d’une part de réa-
liser un résultat d’exploitation probant mais, d’autre
part, de révéler une réalité fort coûteuse de nos charges
financières par le jeu des avances de fonds sur une acti-
vité en progression.

Au plan technique
Trois équivalents temps plein ont intégrés l’équipe pas-
sant l’effectif moyen à 38 personnes. La gestion des
temps s’est traduite par une baisse régulière des temps
consacrés aux activités transversales internes (1968
jours en 2007) au profit des temps directement consa-
crés aux projets (4219 jours en 2007) en augmentation
de 238 jours d’interventions supplémentaires sur les
projets.
En 2007 les équipes ont suivi 188 projets dont 57 en
report de l’année 2006 sur 2007 et 131 nouveaux dos-
siers. On notera que depuis 2005 ce développement
s’est traduit par une augmentation de 15% des fonds
gérés soit 379 285 € supplémentaires.
Le total des opérations sur projets représente un déficit
de presque -8 000 € pour l’année 2007. Pour mémoire,
celui-ci représentait pour 2005 un montant de -17 000
€ et pour l’année 2006 : environ -13 000 €. Ce résultat
sur projet témoigne donc d’une amélioration constante
du suivi de projet par l’équipe. Malgré les nombreux et
divers aléas sur l’activité, les projets sont équilibrés.
Au plan de la trésorerie, le Conservatoire a traité, en
2007, 233 appels de fonds auprès des partenaires
contre 150 en 2006 soit 991 232 € de plus pour un
volume d’encaissement de 3 046 606 €.

A propos du compte d’exploitation

PPrroodduuiittss  dd’’eexxppllooiittaattiioonn
Tous nos partenariats financiers sur projets sont en
nette augmentation.
Les subventions gérées sur projets ont progressé de
45.6% de 2004 à 2007, soit encore 16.7% de 2006 à
2007. Avec 2 790 613.13 € ce volume de subventions
sur projets résulte d’évolutions des partenariats repré-
sentant une progression de 398 784.91 €. Les autres
produits d’exploitation baissent régulièrement depuis
2004 passant de 235 035.84 € à 146 357.33 €. Cette
baisse est essentiellement liée à celle des aides à
l’emploi par la disparition progressive des aides emplois

jeunes qui sera rappelons-le complète en 2008.
Toutefois, le niveau des aides à l’emploi devrait se sta-
biliser en 2008 grâce aux aides emplois solidaires du
Conseil régional de Picardie dont le Conservatoire a
obtenu le renouvellement pour trois ans des trois
postes aidés depuis 2005 ainsi que trois nouveaux
postes pour une durée de trois ans. Notons également
que la progression des cotisations et dons est constan-
te depuis 2004 mais qu’en particulier, en 2007, elle est
due aux dons notamment venant des administrateurs
et de membres très impliqués faisant don de leurs frais. 
S’agissant des partenariats financiers sur projets, les
financements CNASEA au titre des opérations Natura
2000 prennent une part importante. En effet, ces finan-
cements ont été multipliés par quatre au cours de ces
deux dernières années. Cependant, la part des fonds
européens FEDER a baissé en valeur entre 2006 et
2007. Toutefois et pour mémoire, les fonds CNASEA
relèvent pour 50% de l’Etat et pour 50% de l’Union
Européenne. 

CChhaarrggeess  dd’’eexxppllooiittaattiioonn
Parmi les charges d’exploitation, on notera une évolu-
tion importante des achats de prestations soit + 27.5%
entre 2006 et 2007 pour un volume de 764 935.25 €.
Autre poste de charge important, les charges de per-
sonnel évoluent régulièrement soit 6.4% entre 2005 et
2006 et 6.7% entre 2006 et 2007. Elles s’établissent à
1 393 026.51 € en 2007.
Sur l’ensemble des charges d’exploitation, celles qui relè-
vent du fonctionnement de la structure représentent : 
En 2005 : 428 973.02 € dont une provision pour
risques de 12 000.00 €
En 2006 : 395 124.12 €
En 2007 : 445 307.06 € dont une provision pour
risques de 15 000.00 €
Les frais de fonctionnement représentent environ 30%
des coûts directs de personnel sur projets.

AAnnaallyyssee  ddeess  rrééssuullttaattss
Le résultat net comptable de l’exercice 2007 s’établit à
12 149.62 €. 
Le résultat d’exploitation de 95 438.47 € en progres-
sion de 59% par rapport à 2006 représente 3.2% du
total des produits d’exploitation gérés. Il est lié notam-
ment au fait que le Conservatoire impute désormais la
totalité de ses charges de personnels productifs sur les
activités financées.
Sur ce résultat s’imputent les opérations financières
dont le solde s’établit à -61 151.24 €. Parmi ces
charges les intérêts bancaires liés aux agios représen-
tent 52 987.33 €. Par rapport au total des subventions
sur projets, ces charges financières représentaient en
2004 et 2005 : 2.1%, en 2006 : 1.6% et en 2007 :
1.9%. Ces charges financières sont à considérer au
regard du volume des flux gérés en nette augmentation
et notamment des appels de fonds supplémentaires
immédiatement cédés aux partenaires banquiers pour

accélérer les entrées de trésorerie.
S’imputent également sur le résultat d’exploitation les
charges exceptionnelles, essentiellement constituées
de régularisations de subventions à recevoir au titre des
exercices antérieurs. Le résultat exceptionnel est de –
22 142.61 €. En 2007 ces régularisations représentent
1.8% du montant des subventions à recevoir consti-
tuées à la fin de l’exercice 2006.

A propos du bilan
Concernant le bilan, notons que pour la première fois
depuis de nombreuses années les subventions à rece-
voir baissent grâce à la nette amélioration de nos
encaissements et malgré un volume d’activités en pro-
gression. En conséquence les créances à recevoir dimi-
nuent de 50 279.33 €.
Sur les emprunts et dettes auprès des établissements
de crédits d’une valeur de 926 762.68 €, les avances
de partenaires représentent 24 531.47 €, les emprunts
173 785.65 €, les concours bancaires à court terme
218 807.83 € et les dettes au titre des cessions de
créances aux banques 509 637.73 €. Ces dernières
sont compensées par les mobilisations au titre des ces-
sions de créances inscrites à l’Actif du bilan pour
510 942.88 €.
Les dettes fournisseurs ont peu progressé entre 2006 et
2007 passant de 338 644.02 € à 393 302.94 €.
Désormais, nous arrivons à gérer le plus souvent possible
dans l’année notre crédit fournisseur à 90 jours maximum.
Il en résulte que la trésorerie nette se situe à -183 464.51 €
en amélioration constante depuis 2004. Le besoin en
fonds de roulement s’est amélioré à 627 375.76 €.

Conclusion
L’analyse du bilan 2007 révèle une bonne gestion finan-
cière du Conservatoire. Il s’agit maintenant de pérenni-
ser ces résultats avec la constante donnée que notre
structure porte en elle-même sa fragilité. L’organisation
des partenariats financiers nécessite une adaptabilité
extrême du Conservatoire aux divers aléas externes et
internes. Quelque soient les moyens, les méthodes et
les outils de gestion, la pérennité d’une structure n’est
jamais définitivement acquise. C’est le rôle de toute
l’équipe du Conservatoire d’y contribuer quotidienne-
ment.

Proposition d’affectation du résultat 
Compte tenu des dons constatés en 2007, le Conseil
d’administration propose à l’Assemblée générale la
résolution suivante.
Le résultat net comptable de l’exercice 2007 d’une
valeur de 12 149.62 € est affecté :
au projet associatif « acquisitions et aménagements de
terrains » pour 669 €,
au fonds associatif « financement du fonds de roule-
ment » pour 11 480.62 €.
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par Alain SUDUCA, Trésorier du Conservatoire 
des sites naturels de Picardie

Les actions menées par le Conservatoire
sont permises par le soutien et la participation
des adhérents, des donateurs et des bénévoles
ainsi que par la collaboration et l'aide
de différents partenaires dont : 

ainsi que des communes et des structures
intercommunales, des fondations …

Rapport financier


